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Pour se rendre au CER3 (Centre d'krtrainement en Forêt Equatorisle) d i t  
llOyak, on qu i t t e  la route nationale no 2 au PK 30 vers  l ' e s t  (la gauche en 
venant de Cayenne). 
camp. Le chemin t raverse  d'abord une f7rêt basse, presque rabougrie, sur un s o l  
blanchâtre dont l'imperméabilité est manifeste : à la moindre pente l e  passage 
e s t  ravin6, parfois sur 60 centimètres de profondeur e t  là  oÙ l e  s o l  e s t  hari-. 
zontal  on remarque d'énorme djougounepété manifestation d'une dissolution du 
mahériau pédologique sur place. Pratiquement sans t r ans i t i on  l e  chemin q u i t t e  ce 
type de s o l  en abordant un r e l i e f  au s o l  t r è s  différent  e t  t o u t  de su i t e  la 
f o r ê t  devient be l l e  e t  l e  r e s t e  jusqu'au camp. 
I1 faut une vingtaine de minute de marche pour agiseder au 
Le camp lui-m8me es t  plac6 à l 'extrémité d'un plateau aux pentes 
escarpées, 'puisqu'elles atteignent 40%. Cette pasi t ion topographique e s t  t e l l e  
qu 'e l le  favorise une bonne vent i l la t ion ,  
dominants,la fore t  a é t é  coupée pour la  
fortement l e  campement du ERGM à "changement". 
d'autant queldans la direction des vents 
DZ. Par sa topographie l'Oyak rappelle 
I. 
Les carbets sont groupes sur  une surface r e s t r e in t e  de la f x Q t  oh 
presque toud l e s  grands arbres ont é t é  la i ssés  debout mais dont l e  sous-bois a 
e t é  entiirement coup6, l e s  t i g e s  de 20 à 60 cm de circonférence ayant servi à 
la construction des mrbets.  Ce dégagement du sous-bois donne à la f o r a t  une 
physionomie accueillante qui rappelle immédiatement c e l l e  qu'on pouvait observer 
au "carbet sur  la Comté" La comparaison des s i t e s  peut s '&tendre à d'autres 
caractères  et notamment au fa i t  qu'aucun des arbres laisses en place dans e t  
alentours du campement n'est indemne de blessures profondes. Beaucoup de ces 
arbres  endo"a,g6s sont dans un &at de sante inqu6tant. Le s o l  du plateau e s t  
rougeâtre e t  gravillonnaire en surface. La hauteur des arbres gui nous ont sembles 
l e s  plus grands a Qté estimee à 36 - 35,2 - 34,2 e t  34 m. 
En continuant vers l ' e s t , l e  chemin accede B la D2,puis à une crique 
d'eau claire dont la val lee  primaire es t  occupee par une f o r a t  de bas-fond bien 
carac t8r i  s6e. 
2 
La surface deforestee e s t  plus large que l e  s t r d c t  minimum e t  a c t u e l l e  
ment on observe une DZ "active" occupee par un t a p i s  he rbad  melange et  une 
courome de recrQ f3 res t i e r  arbustif aver l e s  e s g c e s  qu'on s 'at tend (4. y renpon- 
' t r e r  : Cecropia spp, Pourouma spp, V i s m i a  spp, Laetia pronera, Goupia glabra 
etc.. . . 
T r o i s  parcelles d'inventaire s t ruc tu ra l  ont e t6  &ablies  (tabl.  1) : 
- la première represente la zone des carbets (on remarquera l'absence des pe t i t e s  
c i  r c  onferenc e s ) . 
- la deuxième également sur l e  plateau, un peu avant d 'arriver au campement, dans 
une zone analogue à la precédente mais oh l e  sous-bois es t  peu ou pas a t te in t .  
- La dernière jouxte la première côté sud, sur la pente. La  physionomie e s t  diffé- 
rente  de ce l l e  des 2 autres  parcelles non seulement par la pente mais encore par 
la presence en nombre non négligeable de palmiers p e t i t s  ou grands. 
Le tableau 2 r6sume l e s  principales caractér is t iques s t ructurales  de 
notre Qchantillon. Les t r o i s  parcelles différent  peu e t  peuvent S t re  considerées 
globalement. 
Le tableau 3 reprend l e s  valeurs de biomasse estim6e e t  de surface 
terr i l i re  pour diffQrentes  forsts dont la parcelle Arbocel Bur la piste de S t  E l i e  
(25 ha) qui peut Qtre pr i se  comme standard pour la Guyane,. 
parcelle FRO oa l e s  phldbotomes 
cas de Leishmaniose, il apparazt que les s i t e s  dangereux sont caractér ises  par un 
dheloppement de la  f o r e t  significativement plus grand que la  moyenne. 
S i  l 'on exclu la 
sont nombreux mais o h  on ne m ' a  signs16 aucun 
Nous avions in s i s t6  prbc6demen-t sur  la presence d'un nombre &lev6 de 
chandellea dans les parcelles inventoribes, avec en a r r ib re  pensie l ' idde que 
celles-ci pouvaient jouer un rô l e  dans l e  cycle de L. umbratilis. La concomitance 
. 
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d'une biomasse &levee e t  d'un grand nombre de chandelles permet d'avancer une 
au t re  hypothhse : l e s  for8 ts  l e s  plus dangereuses seraient c e l l e s  qui sont l e  plus 
s tables ,  oil l e s  arbres  atteignent un %e avand. Eh Guyane la msjorit6 des s o l s  
sont plus ou moins impermeables B une f a i b l e  profondeur e t  n 'offrent,  das qu ' i l s  
sont gorges d'eau, qu'un fa ib le  soutien aux arbres : l e s  chabl is  sont frequents 
e t  l e  "turn over" rapide. Dans ces conditions la  for% nvaccumule qu'une f a ib l e .  
biomasse, l e s  arbres morts  de leur "belle mort" rares. Les be l les  fo rê t s  ne se  
rencontrent que sur' l e s  meilleurs so l s .  
h i  . 
rc '* 
Reste qu'on n'imagine mal comment oÙ pourquoi une for8t  particulièrement 
s tab le  ou particulièrement d6veloppée peut favoriser la contamination 
nienne chez l'homme. 
leishma- 
t 
Tableau 1 
:Classe de : Parcelle : Parcelle : Parcelle : T o t a l  : 
circonf6rence 
cm : I  2 -  3 .  
. 
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Tableau 2 
. . 
: Nb ind. : Nb ST Biom. : Surface 
: m 2  
Nb ind. . . :i :) 20 cb- circ. : ) 90 cm circ. : Chandelles : m2 t 
. 
: Parcelle 1 : 1,134 : . . . 
: Parcelle 2 : 1.347 : . e. 
: Parcelle 3 : 1.598 : 
: 1 + 2 + 3  :4.079 : 
. . . . 
44 (388) : 
118 (876) : 
. 
t 
108 (676) : 
271 (664) : 
z 
. 
23 (203) : 4 (35) : 
23 (171) : 4 (30) : 
. 
. 
25 (156) : 6 (38) : 
71 (174) : 14 (34) : 
. 
Tableau 3 
Forêt . Biomasse : Surface t e r r i b r e  . m2 t b  
309 
St  El ie  * * * 
(Arbocel) 
. . 
. OYAK 577 45?9 
Change ment 81 7 53 
Carbet 489 
Cacao 600 46 
. 
FRG * 353 34?5 
. 
Voltaire wt 500 38,4 
. 
* beaucoup de phl6botomes mais on ne s ignale  pas de leishmaniose. 
wc beaucoup de phlt5botomes mais aucun sejour  huma5n suffisant pour 
connaPtre l e  degr4 r6e l  de risque, 
i '  
u-wc for'& qu'on peut consid6rer comme representative de la Guyane. 
